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Légales 
Etude    de   M«    Emile    GO- 

DRON, avoué, docteur «a 
droit, demeurant & UUe. 
103 bis. bauieverd de la 
Liberté. 

Sépapatrân de Corps 
Deroe DUMtOULIN CONTRE 

SQ N   MARI 
ASSISTANCE    JUDICIAIRE 

Décision 'du 13 mai 1919 
Par jugeiînent rendu par 

défaut fcr ' cinq décembre 
1919.  enrejltstré. 

Entre Mme Btenche-Me. 
rie VANC\AUVENBERGHE. 
épouse dé M Pierre-Joseph 
DEMOULIN. demeurant la 
dite dame a t>oix. ru» d'Al- 
ger,  n» 5, 

Et M Pie» re-Joseph DE- 
MOULIN, derm jurant a Lfl- 
le. eue de L'A B C. ?. et 
actuellement sa tis dom ioifte 
ni résidence iVinnus en 
.France  ni   a   l'étranger. 

JLe Tribunal civ U de Lille 
a fûrononcé la séptlrobon de 
corpàv, entre tes éjV>ux De- 
mowhtvVancaufveniHVgfre, au 
profit' oV Mme  Demoulin. 

M* Godvoo. avoué', •occu- 
pait dans ' l'instance* pour 
Mme DemoUjin. 

La   préserve   tnserttc»! • est 
farte en   vertu  d'une  ordt^v 
nance- rendue   sur   requête 
par M. le Préstden* du  TÀ*- 
bunal civèl de. Ljils.- en 4a.fc 
du 15 Juin 1980, enreg'<strée\ 
et de  rarticle 247.. .6   3,,  du* 
Code     civil,     le     iagvfinaii. 
n'avant   pu   Wra   signifié   a 
la   persomw   même   de   M. 
Demoulin. 

Pour  extra*. 
GODRON 

On demande de bons ou- 
vriers chez BRAMS, 14, ru» 
de Bapaume.  Urte.       3708. 

Tailleur pour Dames 
demande bonnes ouvrières 
et demies. CHOPIN 4. ave. 
nue   Verdi,  La  Madeleine. 

3706. 

ON  DEMANDE 
un     soupilleur-scietn,     bons 
ébénâsoes. meouteiens et tour- 

TALONS   ET 
CAOUTCHOUC 

Fournitures générales pour 
Chaussures. Lacets tous gen- 
res noirs et couleurs. Ru- 
béole taffetas. Tarifs surde- 
mande. Vente en eros i- 
J. DECUPPER. îgg, nue 
d'Artois.   LJLLE, * 7«2. 
"■"■""■" I      n*M*^ejssaese-eeeejeee,», 

Avis aux Amateurs 

acheteur   la*,   neurre, 
otuts, vokuUes tous genres, 
grosses ou   petites   quantités 
Faire offres rue de. Tournai, 
74.  LILLE. 

avec     marionnettes,     costu- 
mes,  décors  peints   à   l'hui- 
. ' te!m£S * Pétrole, etc.  Le 

Rieurs en  bois. Maison DEL-    r£i "sS^- 5?15L°?OQ'ston 

FORGE-RINGOT,   6et8,.rue    de^Tc^Nf/l^^ 
Gombert.  LILLE. 3705. 

COUTURIERES 
On demande bonnes ouvriè- 
res et apprentes. et ouvriè- 
res pour travail à do miette, 
40.   rue Thiers.   Lille.    3700. 

COSTUMES  TAILLEUR 
pour   dejmes.   On   demande 
de   bonnes    ouvrières    pour 
l'atelier.   MARCHAL,   40,rue 
Esquermoise.   LILLE.     7434. 

CHAUFFEUR-MECANICIEN 
conducteur   de   tracteurs   ou 
amtoiis demande  place   10 

rue Goaselin.   Fives-Lille. 

COURTIERS, COURTD3RES 
temandés pour capieu.se- 

tion et assurainces Bien ré- 
tribues S'adresser VANDY. 
58, ooron du Paradis. WA- 
ZIERS-LEZ-DOUAI. 3690 

OCCASION 
A VENDRE UNE COMEDIE 
PIANO à vendre, très bon 
eta*. 55 marteaux et tam- 
bour. S'adresse! chez LER- 
NOULD Hippolyte, rue de 
le Gare. Marly (Nord).  12378 

MARIAGE 
Veuve, 39 ans. fortunés, 1 
enfant», désire épouser Mon- 
sieiM ayant bel* situation. 
Discrétion Eorire au tour- 
nai aux Initiales M. D 80. 
____^__ ,   3708. 

Location mach. à écrire 1.50 
p. ]   Leçons, à 1 lr. i sténo- 
dac, compta., franc, lang., 
etc. forai ou par cor.) Plac* 
gratuit. Eor. BLP au j'   3670 

MEUBLES u'QCCflSIQ!! 
A   VENDRE   DE SUITE,   57. 
rue des  Tanneurs.   LILLE. 

CABINET DENTAIRE 

■» KITS SPÉCIALITÉS in 
Prix  très 

6< Rae GomWft, a LIItliE 
(près  de   la   Pi$Iecture). 

Par suite enanaament 
ae fabrication. Industriel 
céderait,   prix   usine, 

MOTEURS 
ELECTRIQUES 

neufs,    livrables    prochai- 
nement avec garante cons- 
tructeurs; • 

Ecrire  au   journal. 

AUTO- 

LAVEZ 

COMPTABLE 
entièrement libre, connais- 
sant parfaitement compta 
blute partie louble et au- 
tres, comptes de banaux., 
bon correspondenc'er, de- 
mande à tenir comptaoilàte 
dans maisons de comanerce 
Est apte a «n installer. Ré- 
ponse au bureau du jour-' 
nal.   initiales H.  D.        3693. 

7i35.        CSigné) 

Etudes de M" Paul LEFORT 
et: Maurice JASPAR. doc- 
teurs en. droit, avoués a 
LiCe. 

Vf lie de Lille 
Rue   Solférino,   n»  té 

flne telle Maison 
i   usagt   • habitation 

A VENDRE, par sotte de !i- 
cilatioTk entré majeurs et 
mineurs, le Mercredi sept 
Juillet 1928. *, treize heures 
et demie, au Palais de Jus- 
tice- de la Ville de Lille. 

"(Les enchères ne seront 
reçues, que par ministère 
d'avoués.)  ' 
M13E   A   PRIX**:   «.000   fr. 

Nota. — Le droit aus dom- 
mages  de   guerre   est   com- 
pris dans la  présente vente 

OCCUPATION - Le deu- 
xième étage de cette mai- 
son est occupé par M Louis 
DUROT. représentant de 
Commerce, pour une durée 
de neuf armées qui', ont 

, commencé à courir le pre- 
mier mai mil neuf cent 
huit, moyennant un foyer 
annuel de sept cents francs 
payable par trimestre et 
d'avance; suivant bail sous 
seing privé en date à Lille 
du premier ma/ mi' neuf 
cent boit, enregisto-é a L*Be 
îe vingt mai mil neuf cent 
douze. f°qus'toe-vtrrgVdouze, 
case une. aux droits reçus 
de, *  cinq ■ • francs-   soixante 
«entimes.   

1 M. Louis DUROT s signe- 
(Je une  prorogation  de bail 

Le. surplus de l'immeuble 
est fibre, d'occupation. 

9'adresser pour tous ren. 
sejenenients 

voa fosses nasales matin 
et soir « vas le doigt mouillé 

.et enduit de sa von et suce» au 
moin» CirtU &A.8TXX.L.KS DUPXYfiOVX 
PJ,^.lo.a.^.\<",,'Af,T•• vou« •itères ainsi le croop. 
oreillona; AOULTft. voua eebappere? «la «rîpp«. 
* la tuberculose. « fencépBdiite iét&argiqùe doat 
S8A?ra,*,ï"rootarrèW8 •« ••"'' 1» ^otre milieu 

f.-™^ttri  v»*«-»^*«>». «oui  défierez   l'aetbme. 
«ÎT& JCfS'î'L J"    Pneumonie    meurtrière.    Lee 
*aA-&TlX.X,K9 Dtn*XTmoux sont non seu- 
lement préreotiTes, mata ouratives de la Toux. 
2?"   f*2*   d#._ 0o>fV».    l*a.ryngitem.    Moroum- 
mnii, Bronchii.,, comme le montrent les faitt- 
suivanta : M"« Louise Désartbe.l. rue du Gue-oe- 
Uôme à Aiençon (Orne), atteinte, depuis six ans 
d une laryngite avec voix éteinte, toux violente 
«V£*iî- «pais,    fuérie   _par    12     boites     de 
PASritLïs  r>tTPBYROU3C - M. Joseph 
Bro?.??'»*a p,ee«is sa Augao (Morbihan), réformé 
en   f9i4   pour   bronchite   emphyaématease  avec 
toux, crachats, poiat» de côte», guéri par 14 boites 
de PA.mTiL.X.KS DUt*KYJROVTX„ - Ne con 
fondez paa ces pastilles, garantie»   aana   narco- 
tiques, synthèse de tous les antiseptiques fixes et 
volatils scientifiquement usités en pareilcns.aver 
ces bonbons sucrés a la saccharine et fabriquée 
avec ee sous-produit iofeetieox des fondoirs cen 
trauxdénommégélatine.bonbons colorés^>n verts 
ou en rouges criards, dérivés toxiques de l'aniline 

FRANCO-BELGE. 97, r, St- 
André. LILLE Brevet ga- 
ranti Prix spéciaux pour 
classe   18. 36S8. 

'BARAStVE 
4x3,    porte,     fenêtres     et 
plancher bon état, ©i lot de 
3 portes à vendre U. rue 
Si^Amand.  &  FIVES     3696 

de 

vendus S des prix inférieurs a cause de leur coût 
minime. -LeD'Dup»rrotu:,5 SquaredeMessine 
Paris,expédie une boite de se* Pastilles contre 3fr 

DEUX   IEUNES   PILLES 
demandent place serteuse. 
.si possœle mômt maison. 
Ecrire Mlles A- VOLPOET. 
Grande Rue, Loison-sous- 
Leas   (P -de-C.).  - 3694 

V ''    «     «  i 

ON DEMANDE FILLE 
pour aider au ménage et 
Jerdtti, gages, nourrie. lo- 
gée, fiiez M Fr VERMES, 
*. aniienne voie ferrée La 
MadeMsine-lez-Iâlle. 3695 

COUVREURS 
corKiatssent bien la partie 
sont demandés. En*nepris© 
Emtw* DERCHE, 18, 20 et 
20 Bn%. bouieveird Cerneaux 
Vale^îennes. Bons satetres. 

12366. 

en  mandat-carte et envoie, gratis et franco, sur 
demande, son QUESTION** *e FOUR OON«UL- 
TATIOM8   «WATUITK»   PAR   COWf»«aPCNO Tiioe. 

(Consultations tous les jours non fériés, fr. Square 
ds Meeii a s. Paris, deab. à H b. et de 14 b. a 17 heures. 

GRANDE 
HERBORISTERIE 

V, H. Couvreur 
15.   Bue  de  Lannoy. 

BOUBAIX 
Stock très important, en 

herborstarie de 1«<- choix, 
injecteurs. compiets. Ceintu- 
res ventrières. Bas varices, 
tous tes accessoires en i™ 
qualité au prix de gros 
: Conseils   toujours   gratuits: 

MANUFfitTURE des CYCLES"D-E-M" 
Roulements brevetés S. G. D. G. 

AGENTS, comparez t>os prix et qualités 
VENTE EXCLUSIVE EN GROS 

ATELIERS k miItliX : SRMB^,K 

O 

!• Au greffe du Tribunal 
civH de Lille où se trouve 
déposé le  cahier  dus   ebar- 
g«*; 

a» A MvMaurlee JASJAR. 
docteur en droit, avoué co- 
Mcitant, demeuraint a Lille. 
rue de Tenremonde.  12", 

.3» A M» Paul LEFORT, 
dooteur en droit, avoué 
poursuivant la vente, de- 
meurant A Lille, rue de 
Puébîe. 11 (successeur de 
M»  Houzé>. 7435 

Offres et Demandes 
DTmPLOIS 

ON DEMANDE 
un garçon de courses et un 
comptable     BOUTOILLE   et 
PRÊAUT. 831. rue de Paris, 
a LILLE. 3697 

Dvs employés aux écritu- 
res ài-ont deniandés au Ser- 
vice administratif de. le Re- 
constiti.'.tion. 2, rue Saint- 
Bernard,   à   Lille, 

Les posiftilants devront 
adresser à M. le Secrétaire 
Gônéral de la Recons-Utiu- 
ion une. demande faisant 
oormeltfe leur adresse ac- 
tiuelle. leur profession avant 

le lieu et la date 
leur naissance et enfin 

toutes Indications sur leurs 
aptitudes a l'emploi soi H. 
cité. 7433. 

1      '       i '         i. 

STENO-DACTTLO 
2 jeunes filles, sténo-dacty- 
lo débutantes, bonne 1ns- 
truotton. dem. place envi- 
rons Lens ou Llevfto Ecrire 
DELEVAL, 3, rue Tbters 
à   Lié vin. 3664. 

On demande COURTIERS. 
COURTIERES Pbote. Fixe 
et. camrosBbon CLKMEN i, 
rue St-Louis   5. Antin   3673. 

ON DEMANDE 
Menuisiers    d'établi  et   Mi 

ÉLIXIR   MARCHAN 
Guérison absolue, certaine, rapide 

de l'A.VKNIfi, FAIBLESSE  (.IMIttSI 
MALADIEi» D'KsTOJAC. 

3HAH,MACIE   BEYAERT 
LILLE. 38, raie des Ponts-de-Comines, 29, LILLE 

Béthune        DELFOR.O-H!    5.   plane   Leeilloa.  t. 

QUI DÉSIREZ  APPRENDRE 
A   CONDUIRE 

Adressez-vous Sv 

L'ECOLE DES eHrlUFTEUfTS 
■     ■ BR.BJ•VH^T•   O.AJR,.A.*T'I1   ■ 

LECUP, 63, aven, itecquarl. Lambersart 
Arrôt du   car X, au. Canon d'Or 

AUTOMOBILISTES 

nuisiers 
92.  boul 

DUBAfî. 
ictor-Hugo    Lil le. 

ON DEMANDE 
de   bon»   Ouvriers   de   oave, ■ 
Brasserie    La    Bruaysienne. 
à   Bruay-lBS-^*taeB (P.-de-C.). 

12.360 

AVIS DIVERS 

BONNE   RECOMPENSE 
f! a été perdu entre Le Bas- 
sëe et Haubourdin un Re- 
gistre, 48 pages, pour roar- 
oftand de vieux métaux, au 
nom de Emile BERTIER. h 

12370. 
nom de Emile BEI 
Haubourdin   (Nord). 

CHAUFFEUR-MECANICIEN 
pour cannions demande p'e- 
ce'r Ecrire au journal aux 
kH'UaJes C. E. 
■ i v <   ?    . 

On daroapda de suite 
BONNE-CUISnOERE au châ- 
teau   RUF1N-DUB01S.   Saul- 
Uin  (Nordl 12368 

A   VENDRE 
SCIE A RUBAN, volant 820. 
table Inclinante. 2. rue Pas- 
teur.   Valenciennes.        12369 

aPOTJseiw© 
A VENDRE, 17. parc Mon- 
ceau, villa GecUm, Saint- 
Maurice-Lille. 3692. 

•  
UNE BROCHE 

avec photo jeune nomme a 
été trouvée devant tes gui- 
chets du ■ Réveil du Nord ». 
La réclamer at- bureau du 
journal. 

ENTREPRENEUR 
recherche local popratetHr. 
de préférence centre. *o, 
rua Thiers. Lille.       * 3701. 

REPTATIONS RAPIDES 
des Pneus 

et Chan?bres à air 
RECHAPAGES 

parla Vulcanisation à vapeur 
PNEUS NEUFS et D'OCCASION 

La plus compétente de* ta région 
FONDEE   EN   191* 

%   Réparations  de   Chambres   % 
B   exécutées en 24 heures   B 

A    G    DELMAËT 
U bis, me des Ouinsuettes. M bis, 
St-MAURICB-LILLB 

M   VENDRE 
Gros Chariot de briquetier. 
Charic • à ressort à un che- 
val. Prendre adresse au bu. 
reau  du journal 3576 

Vente à Crédit 
YÉL.OS 

neufs, garantis, toutes mar- 
ques.' payables 225 fr. a la 
livraison, le reste en six 
mois S'adresser 39, " rue 
Neuve.  39.   LILLE-        7380 

Voies Urlnaires 
MALADIES   SECRETES 

*0' CAVRO, à Lille, boul  de 
laLiberté.ll6bis,d*i8h a 19h 

Pour parer à!a Vie Chère 
Vous trouverez chez M 

Pierre RICHIR, route de Lo- 
zinahem, à AUCHEL (Pas- 
de-Calais), de l'Extrait hou- 
blonné, avec lequel vous fa- 
briquerez vous-même une ex- 
cellente bière de table ra- 
fraîchissante 

Prix de la dose pour 60 li- 
tres : 4 ir., pris au maga- 
sin, et 4 fr. 25 par cous pos- 
tal. 

Prix   spécial,   sur daman-, 
de, pour le gros. 

L'ASTHM SALVATOR 
Pradnt $tieaîifiqi§ préparé par 

DBLBHBHE Frères 
Calme et Guérit 

l Asthme, 1 Emphysème 
l'Oppression 

PRIX   DU   FLxACON .    .    .    5 fr. 50 
Envoi   contre mandat - Poste de    6 à*. 60 

Ne se vend que chez les Préparateurs 

If, rue des Chats Bossus, lf - LILLE 

IMPERMÉABLES en tous Genres 
HOMMES,  DAMES A ENFANTS 

i. A.u. pr-lac de gros Qrà ***- \ 
1        depuis.   .... ZJ\J J""~~ 

En Bleu, Gris ou Kaki, longueur t ao 
FAÇON   TRÈS   SOIGNÉE 

Prix   défiant   tonte   conenrreice 

S'adresser : A. G. DELXAST, fabricant 
^tîîéuCTm  St-Maurice-Lille 

( On envoi contre   remboursement  ou 
man   at  poste.) 

(BIEN l'-OQU R LE TOUR OE POITRINE) 
On accepte ep  paiement  les Sons de la 

Défense   Nationale. 

SACHEZ 
Que si vos cheveux tombent ou que vous soyez chativ* 

et qu'il vous reste de3 petits cheveux réduits à l'état de 
duvet  il   est  nécessaire   d'employer 

Le Spécifique L. VANDE .GiNST 
Le seul produit qui arrête vraiment toute chute de chs- 

veux en Trois jours et qui fait grandir et grossir le duvet 
existant et vous rendes votre chevelure à l'état normal fussiez 
vous chauve depuis nombreuses années : Mes lame.- employez 
le spécifique L. Vainlerginst et vous aurez toute votre vie 
une oppulente chevelure.   ■ -, ' -      " 

Le Flacon 5 fr. 50 : Expédition à domicils contre maattat-posto de 6 fr. 50 
Ecrtre a   L.   Vanderginst,   Grande due.   à AUCH IL (Pas-de-Calais) 

PRIX    SPÉCIAUX    A    MESSIEURS    LES    COIFFEURS 

VELOS 

flogyelle Spécialité Lilloise 

LE PETIT QUINQUIN 

—<o)—   (Marque Déposée)   —(o)— 

En Vente dans toutes les bonnes Epiceries, 
Confiseries, Pâtisseries 

Vente en Gros: GESLQT 8 VOREUX 

ECOLE DE CHAUFFEURS *r$$!3&* 
— SREVET GARANTI  — 

Cours de mécanisme et de conduite  par  professeurs 
expérimentes. 19 ans de pratique 

Garage, 97. rue «le lens   LILLE 

anglais 
garantis 

roue libre, frein, pneus Mi- 
chelin. 475 fr Accepte Bons 
de ta Défense Baisse de 
prix. demander catalogue, 
16.  rue de Pas.  Lille.   7344. 

Vente à Crédit 

Machines à Coudre 
neuves, garanties, toutes 
marques, payables 300 fr. 
a la livraison, le reste en 
six mois S'adresser 39, rue 
Neuve,   39.   LILLE-       7381. 

ACHETEZ  UNE 

Machine à Coudre 
le a Bien-être • paiera les 
deux tiers de la facture 
Vous le rembourserei avec 
vos gains à la semaine ou 
é la quinzaine. S'adresser 

.£ bis. rue Àrnould-de-Vues, 
LILLE ;tace à ta Préfecture). 

MMHIHE EH 'HANC 
A VENDRE machine en 
blanc de Dutartre, format 
Colombier, très bon état de 
marche. Répondre a/u bu- 
reau  du  Journal, lettres V O. 

BONNE   OCCASION 
Matériel   de   Boulangerie   à 
vendre, ainsi qu'une Bascule 
et un Lit en Cerisier Clé- 
ment SOLEILLANT , 117. 
Hergnies  iNord) 12 357 

Maladies de la Femme 
La femme qui voudra évi- 

ter les Maux de tête, la 
Migraine, les Vertiges, le» 
Maux de reins et autres ma- ' 
laises qui accompagnent les 
règles, s'assurer des époques 
régulières, sans avance ni 
retard, devra faire un usage 
constant et régulier de la 
Jouvence as l'Abbé Sôur; 

De par sa constitution, la femme est snjette 
A an grand nombre de maladies qui pro- 
viennent de U mauvaise circulation du sang. 
Malheur à celle qui ne se sera pas soignée en 
temps utile, car les  pires maux l'attendent, La 

JOOVENCEfci'AbbéSOuRY 
est composée de plantes inoffensives. tans aucun 
poison, et toute femme soucieuse de sa santé 
doit, au moindre malaise, en faire usage. 

Son rôle est de rétablir la parfaite circulation 
du sang et de décongestionner les différents 
organes. Elle fait disparaître et empêche, du 
même coup, les Maladies intérieures, les Métntes, 
Fibromes, Tumeurs, Cancers, Mauvaises suites 
de Couches, Hémorragies, Pertes blanches, les 
Varices, Phlébites Hémorroïdes sans compter les 
Maladies de l'Estomac, de l'Intestin et des Nerfs, 
qui en sont toujours la conséquence. Au moment 
du Retour d'Age, la femme devra encore faire usage 
de U JOUVENCE de l'Abbé SOURÏ 
pour se débarrasser des Chaleurs, Vapeurs, 
Etouftëments, et éviter les accidents et les infir- 
mités qui sont la suite de la disparition d'une 
formation qui m duré si longtemps. 

La JOTJVENGK de l'Abbé SOTTRT préparée 
à la Pharmaéie Har. DDMOlrriEîl, à Rouen, 
se trouve dans toutes les Pharmacies, le flacon 
6 fr. 30, plus Impôt O fr. 70, total : 7 francs. 

[ 2 bis.   ROE  ARNOULD-DE-VUEZ f 
[      (La rue  Ai-nouM-de-Vuez  se trouve  au  137 du i 
r boulevard  de ia  Liberté,   face   la   Préfecture) r 

#VSA/W^^^- TELEPHONE  7.98 - < 

Paiera pour vous, Comptant 
IJLflËS   AOHATS 

.  Que vous ferez dans les Magasins 
REMBOURSEMENT  PAR ACOMPTES   ÉCHELONNÉS 

au Mois, à la Quinzaine et même à la Semaine 
entre   les   mains   des   Receveurs,   par   la  Poste   ou   l'a- Banqu* 

ON    TRAITE   PAR    CORRESPONDANCE 
TOTO   iES   COMMERÇANTS   PEUVENT   ACCEPTER   LES BONS  DU   «BIEN-ETBB. 

'A 

Bien exiger la 
Véritable JOUVENCE de l'AB3É SOTJTRT 
avec   la  signature   Kag-.   VBMOBtTXMA 

flfôlllllllHlflllin:illi!!lllll!nil!!!lll!lllll!H!M 
LIVRABLES «>   éT > ffc d   > 

DESUITE     *'»v^v-r^-' 

Mme Camille LEFEBVRE, 
née Blanchie WARZEE, a 

j l'honneur d'informer le pu- 
blic crue, oontrairemenit & ce 
qu'a fait Insérer son mari, 
aile n'a jamais fuit de det- 
tes et n'a pas l'intention 
d'en  contracter. 

Neufs,   garanus.   Modèles  1920 
AGENT GENERAL DES FLL'S GRANDES MAHQ UES 

Griffon,   Alcyon.   Cottereau,   Auto-Moto.   Hurtu. 
L.   Clément    AUelui,  St-Etienne.  etc 

Ashat-Echange.   10.000 Pneus, Chambres, Accessoires 
2S

0Vciii?os» 400 MACHINES à Coudre 
Gros-Détail    —   Prtr   spéciaux   pour  Marcnanj&s 
MEILLEUR MARCHE QUE PARTOUT AILLEURS 

Q(% CAMILLE COPPENOLL.E 
O W Rue Neuve, Lille (prte de '* Gdc.piace) 

(On accepte les bons de la Défense) 
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VfilCQ IIQIkilUSEQ Blennorrbafries, Rétréoissemeats, 
itfiLU OBlflAlflLU Proatatite, Phimosis 

liiadiBS dt il PNB : Dartre, Eetéias, DéMigetiuit. Puriasis, Gai* 
ULCèRES - YuicBs - PBiôfiitBs - Hémorroïdes 
H&LRS16S SES PEMMSS 

SFPlHlis "^TSK §H «Sîw 10Z um^i»» 
A LA CLIilSriQtJE    F^JCO 

S7.   Êtmm   Fmidhmrhm.   MLLE 
DOCTEURS  SPÉCIALISTES  de   PARIS 

l«ST«LLâTIM ÊLECT8I0HE è TNERMIOUE VII0UE »MI  «00E»£S 
!Le Mercredi     ,   de S h   »   midi et de 2 h. 

•I    te   Samedi  | .   à  7  h.  du soir 
ys Oiawaaaa de S a. à atdi 

«aaceeefspcfo^é^ece^fîeci©© 
POLItMlLlthS  B«NERA1*S   pour la  MODISTE 

g      R^Pos de  Morte-Saisnn,  comme de   coutume   depuis   plus   de   10  ani-  aorès 
1 «mSaLà S TlZ.  m   Septeœbr^ ïes «*«^S. E^eauxP et CaLse JrTni ferrnls la 9 
|  TéWplWII-'Venir à 

•5 ^U.fcO        Cortiiiiroce, on y Trouve ae rojt. j        s   ■%JB 

ille pour faire tous ses achats est une grande eoonoml» 
Manutactuners  et   Négociants   de  Lille  ont reconstitué Té 

Commerce, on y trouve de tojt. 
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CyOJSY£S L'Ouvrez l'œil 
N'achetez rien sans, consulter  les 

tasserais HOUiiODîjLIEZ 
13 et  13 bis,   rue du Havre,  à CALAIS 

= r    ~   ' =      CAR VOUS EN  SEREZ ÉPATÉS 

Le plus Sfand GîîJ x ds la Rsgioo 
Maison de confiance ne vendant que   des articles Sérieux et recom- 

mandés, 30 pour cent meilleur marché. 
Les Magasins sont ouverts dimanches   et fêtes jusque 3 heures. 

Joindre  TIMBRE à  25  cent.  POUR   RECEVOIR  CIRCULAIRE    BIEN   DETAILLEE 

Psrtes.    Ovarlto 
Tumeur.    Fibrome 

m 

UN MOIS SUFFIT  POUR  GUÉRIR 
AVEC UN TRAITEIKIIT 

EXCLUSIVEIEIHT VÉGÉTAL 
Toutes les maladies de Peau et vices du sang 

ECZEMA -. ELCERES VARIQDIDI 
Graves et Anciens  réputée  incurable.» 

SOULAGEMENT IMMÉDIAT 
des. la première application dans loua les I-H suiranfa. 
T,_.Lul>us'   Croutp*   jlo   lait,   Psoriasis,   Uartrea,    Syoorfa 
tTrti.Hlre,   Zona,   HAles,   Erosions.   A.-né,   Prurigo    Maii 
purulenUM,,   BrtUures.   é»-r»os,   Onu*,   Furonries,  Anthra? 
Al>«és,   bn<|riures,   Malauu^i  du   cuir  chevelu    P«lerîl   ;2 
toutes affecUons de Peau dues » l'Acreté du Sano ^P 

Sayoi Iran» de l'Onguent et «e la Méthode contre mandat 4e » tt. SA oa contre rembonraem.ut de S «a 
laboratoire Boteniqne   de l'Abbé PA.NET.     , rne 5alionale, BLBHDECQUES |Pas ue-Calals) 

frère, no moi peur Jacquine, afro qna Je 
trouT« quelqu'un a  l'Abbaye r 

Joyeux, Arfeuberg prit les deux miasivya». II 
télégraphia à Nini de «enn eaoe faute te leu- 
demaia   matin. 

... Et tandis que Mary prenait place dans la 
limousin? avec Nmi Soleil, derrière les Vitres 
froides d'un* fenêtre du second étage, Jacobue 
guettait ce départ d'un regard morne. 
. A. «on t oui de disparaître : le cruel jeu de 
cacbe-cacbe continuerait-il longtemps encore ? 
Lui ' sur qui toutes les calamité» étaient tom 
bées, devait vivre en paria. Etait-ce juste r 

Mai» ' i *-t-il sur terre ane justice appa- 
JWtrae.r 
*• —■ Quaîqu* malédiction doit pesât rur moi, 
te disait souvent le padvre homme 

Je n'ai jamak commk une mauvaise âoûon 
edsisciente et c'est cependant contre mol 3m bs- 
4aiMe acharnée du destin. 
. 11 n'y « pas, je dois dteparallrs, je géoe... 
La mort n'a pas voulu de moi et la vie ja'é*l 
hostile. Enfin, quand j'en aurai assez, je sau- 
rai b|en me faire tuer une bonne fois! 

Avant de partit. il voulus embrasser ton fils. 
T/eo/ant pleurait dans ur ooin. doucement, 
ti**%i^ plaindre, et c'était  infiniment triste 

ftsdh lui souriait en vain de toutes ses 
dents blanches, il oe la lepousssit pas. maia ne 
se larsasit distraire pair'aucune   >ffre de jeux. 

A   la   rue  de   Jacobue,   U   tendit   ses   petite 
bras.  '   ' 

—* Dis, monsieur, d»t, eue reviendra  Mary 9 
■'Bile' m> promis. . 
 Oui, mon mignon, aile reviendra bientôt. 

ce soir, ne pleure plus. 
— Alors, pourquoi que tu vient» ? Et pour- 

quoi que tu né venais pas me voir quand j'é- 
tais dans mos dodo ? .  , 

— Parce que... j'étais absent et pak Mary 
ftrsrfcosiiae bien! 

les genoux de Jacebus le petit met- 
de  ssm  cou  ses   bras   frais.   M   ap- 

is aeitwtve du pauvre homme sa 

figure maigrichonne et pâlotte encore mess si 
gracieuse, au milieu de laque Lie les yeux noirs 
brillaient, 

. — Oui, elle me soignai* bien. Et alors main- 
tenant tu .vas rester? J'aimerais tant! parce 
que lu  es  très  gentil aussi toi,  et  que.... 

Jecobus étreignit son fils avec une telle for- 
ce que l'eafani  en sut  le respiration coupée 

— Pourquoi que tu me serres as fort, et poux 
quoi que tu as l'air si triste r 

— Je t'aime, mon fnfant chéri, j« t'aime, Ja 
veux que tu sois heureux, je n'ai pas l'air tris- 
te. 

— Tu ne partiras plus r 
— Si, je partirai... mais puisque M auras 

Mary" qu'importe r 
Evidemment,    l'argument   ttaM   péremptoire. 
Jean expliqua dans' son tangage enfantin 

qu'il avait toujours vécu *uprea de Mary, tan- 
•lis que le monsieur. iJ ne  le connaissait guère. 

Donc, il supporterait  sans pensé  son aJ»s«noe. 
Mais comme c'était une déiicieuae naturs, il 

se hila d'ajouter : 
— Seulement tu reviendras encore me voir, 

dis,  monsieur r Je  t'aime   bien, tu  saie. 
—. Moins que  Mary r remarqua Jacobue 
— Ohf oui. Mary.'c'est  Mar\   su comprends. 
Sur les instance* du garçonnet. Jacebus de- 

meura auprès <ia ui jusqu'à ta minute où re- 
tentit la trompe -de l'aute. Mary étant de retour, 
il pouvait s'éloigner. . 

une deraière étreinte, un demie* baiser a 
't'-enfam que ce retour transporta*» de joie, et 
puis    l'adieu    définitif   peut-être. 

L'homme aux cheveux bianos, le mort vivant, 
s'approcha d'une des fenêtres donnant su* l'en- 
trée de la villa: 

11 vit l'auto stopper devant le perron et Pé- 
trowMrh descendre un* s temple pehvt* malle qui 
se trouvaii  a coté de  lui 

En inême temps Nini ouvrait le portière, 
elle portait un nécessaire de ""voyag* H un car- 
ton 6 chapeau'   Mary fermait la marche 

Quelle   gracieu.se   «ilhoustte   et   •omms.   bai- ■ 

gnèe par le géobé tummeux qui eciairaii ai _ 
quùse  elle  apparaissait  blanche,  vaporeuse,  an- 
géliqus. 

— Oui, s'est un   ange,  se  prit à  murmurer 
Jacobue, et   peut-être   cet ange   m'eut-il  appar- 
tenu si  ia  démon e  ne m'avait   troublé   i'esprit. 

. Vains, regrets,  songes oreux,   espérances  dé- 
çu*»,     adieu tout! 

Pétrowitch avait des ordres. Tandis que la 
sceur de Bellanger embrassait le petit, et criait 
dans un élan extasié r a Me voici pour tou- 
jours, Jearanot, nous ne nous quitterons plus! » 
Le brave servi teu» reprenait place au volant, 
car son second maître, M. Jacob us Ghost. par- 
tait pour   Paris. 

Dans un des grands cars^ranséraira des 
Champs-Elysées, son appartement était retenu ; 
Nini rentrerait chea elle par la même-«cession. 

Mais tous (es jours, Arenberg irait voir l'exi- 
lé et 'passerait auprès de lui son temps djspo- 
nibfce. 

Le lettre de Mary k Jacquine était arrivée le 
matin, au moment où. devant la petite maison 
de sa sœur elk   bavardait  avec uns  voisine. 

— Faut   que j'monte   à  l'Abbeve   de   suite,. 
aveit-eHe dit à sa sœur, Mlle Mary sera là avant 
une  heure   du   tantôt   et  je   dois  lui   prépare* 
les affaires qu'eltU   m'indique. 

Parait qu'elle s'en va pour tout de bon cette 
foie< 

— C'était k prévoir, avait remarqué la pay- 
sanne. 

Que veux-tu qu'une jeunesse fasse dans c'te 
grande baraque * Voue vous ennuieries à périr 
seules  toutes deux ! 

,— Bien sûr. malgré ça j'ai gros cœur de quit- 
te! ma vieille Abbaye Via sept ans que j'y 
sues, éfepuis «e mariage de m'sleu- Lbeuraux ; 
c'est un banl ça! 

Et va falloir se cheroher une place, fichue 
affaire!   T'aime pas Parts. 

— On  demande  une   cuisinière  aux   Mares- 
Noires, t'as qu'à te présenter, on te prendra.Les . 
majoras restent tous* l'année au château 

— C'est une idée  En astendant. je- file. 
— Dss t Mademoiselle Mai*) que je voudrais 

bien lui faire mes adieux en passant 
Ah i la chérie, une si brave créature, chacun 

la   regrettera. 
Et d'un pas alarts. en compagnie du père 

Hameliu, le facteur, qui précisément .montait 
aux Chaumes, le grosse lacquLne aJla faère la 
mails de Mary BeUanger Lorsque celle-ci ar- 
riva escortée de Nini Soleil elle trouva ses pa- 
quets rangés. 

— J'ai mis ce quw vous, m'svex indiqué, ma- 
demoiselle, mais il reste encore des robes, fit 
la cuisinière. 

— Au couvent ces robes ne pourraient ou 
servir, Jacquine. je vous les donne ; votre sœur 
et  ses enfants les  utiliseront 

PreUes tout ce que je  '.nisas. 
— Oh' mademoiselle, vous êtes bien bonne! 

Alors.,    décidément  vous 'vous faites, religieuse ? 
— Oui. Jacquine. 
— On ne vous verra plus ■ 
— J'en doute : cependant U se peut Mieux 

veut quand même se dire adieu allez, c'est 
plus sûr* 0 

Montée dans sa chambre pendant que Nini 
fenèit' charget les bagages sut l'auto et veil- 
lait sans y paraître à ce que Jacquar*. ne pot 
poser d'insidieuses question* _u chauffeur, 
Mar\* v prit ses reliques, c'est-à-dire le* por- 
traits d'Hubert et de Jean, quelques lettres du 
cher défunt..le boulon d'or, l'épingle d'écaillé 
et enfin les titres de rente composant sa pe- 
tite fortusK. 

Elle abandonnait sans regrets à "vu  frère la 
part de   l'héritage   paternel   qu'il   ne lui   avait- 
point  encore   rendue.   Ce   qu'elle   possédait   la 
rendait  indépendante   et   elle n'en   demandait 
pas davantage. 

Restait à voir une dernière fois le bon vieux 
jardinier et le jeune fille descendit mi 'sérier 
la main • * 

alsuvne pers Pat-rot) ses larmes  coulèrent eu 

apprenant que  Mary désertait   la   demeure dont 
il  allaj.i   rester   l'unique   gardien 

— Enfin, conclut-il. pourvu qu'on me laisse 
mourir ici je n'en demande par davantage 

Avant de s'éloignei. la tœu, d'Henrj voulut 
accomplis- un suprême pélennagt* au puits fa- 
tal. 

Malgré ^e« rigueurs de l'hiver finissent. U 
avait conservé, grâce au liwre tenace, une pa- 
rure verdoyante Les tailli-s environnants mon- 
traient des bourgeons gonflés de sève que le 
premier rayon de soleil ferait éclore. 

Un long moment Mary demeura penaiv* de- 
vant te vieux puats L'arcade de fer forgé élan- 
çait ses volutes élégantes autour desquelles la 
sombre verdure du  lierre  s'enroulait 

Pas une Pleur pour la déposer sui cette pier- 
re, te jardin était endormi et le parc abandon- 
né. 

— Pauvre mort, cher mort, reçois ma pensée 
fidèle prononça »ou* bas ia jeune fille Je vais 
te remplacer auprès de ton enfant, adieu I 

Elle pressait son cœur à deux marna caa il 
battait   vite ce  tendre  cœur   aimant. 

—Adieu I adieu I oè que j'aifle, si vieirie que 
je vive, ton souvenu ne s'effacer jamais... 
adiet   mort adoré 1 

Lente, elle s'éloigna, passa sous b» voûte, fut 
devant  k portavl. 

— Me voici, dit-elle à Nini Soleil, pardonnez- 
moi de m'être fait attendre  madame! 

Très émue, Jacquine embrassa s» jeune maî- 
tresse ; au moment où" Mary allait prendn. pla- 
ce dans la limousine une vieille femme char- 
gés d'herbes apparut, 

C'étati U Gadoche qui s'arrêta, saisie par le 
hixe de l'équipage. 

— Vous voici donc de retour, medemoisell* ? 
— Au contraire, jt pars pour ne plus reve- 

nk-,   fi*   1a   sœnr d'Henry.   Je  vais  où   depuis 
longtemps, j'avais envia de mes céfugier: vous I 
saves  bien » i 

La vieille hocha la tste- 

—. Oui,   1s  couvent...   bas»! cVst pas 
tout ça   :   wous .n\   resterez   guère... 

— Jusqu'à ce que je meure, inswu douce- ment  Mary wueç» 

— Neani donc. l'Abbaye m. peut pas se naa. 
ser de voue I, ne TOUS di* pwê adieu, je voua 
dis au revoie, quand les temps meilleure seront 
revenus Au revoir awd-.motselle Marv «i «s. 
voir ! 

Serrant contiw; elle son fardtiau, l Gsxlorha 
marche vers sa chaumière et Pétrowitcïem. 
braya. ^^ 

Ah ! queût dàfférpnoe entre ce joue et oelirl 
c-ù pour la première fois Mary »,U nevu JeanT 
AIOT* son oœui était louiu d'angoisse, auiour- 
d hiu c eUW la joie, c'était  presque Ke bonheur. 

Quèlqu* effacé que fût l'aveni. promis, oom! 
bien il paraissait à côté des heures ternes et 
morne* que la pauvre enfant escomptait naguè. 

Elle  aurait   quelqu'un   à   qui  se dévouer    un 
être   faible et  doux   qui   s'appuerait   sur   elle 

rQue   fallait-il   d-   -    *  poujr  que   Mary   fût   r*arl 
fai lement   heureuse ? 

Accoter dan» i augle de la limousine, Nini 
constatait cette fcransf guration, e/ se disait que 
le sacrifice engendre des joies sublimes puis- 
que sa compajrne trouvait à le pratique tan* 
d'intime jatisfaction. 

Le   soir,   lorsque   J*ian   fut   avec   soin   bordé - 
da-ns   son   petit   lit,   il  se   suspendit   câlVnemenà 
au cou de sa grande Amie et tout bas, d'un ton 
de  mystère,  il   lui dit en  Pethbrassant   : 

— Tu sais pas? Il est venu me voir'l'autre 
monsieur I 

— Quel monsieur? Le grand avec des lianes- 
tés ? 

— Non, l'autre je te die, l'autre qui • les 
cheveux blancs. 

Tout de suite après que ta se été partie if «est 
entré. 

(A suivre). 
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